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Indicateur D3. Quel est le niveau de salaire des 
enseignants et des chefs d’établissement ? 

Faits marquants 
 Le salaire statutaire et le salaire effectif des chefs d’établissement sont plus élevés que ceux des enseignants 

dans l’enseignement préprimaire et primaire, le premier cycle de l’enseignement secondaire et la filière générale 

du deuxième cycle de l’enseignement secondaire. En moyenne, dans les pays et économies de l’OCDE, le salaire 

effectif des chefs d’établissement est supérieur de 52 % à celui des enseignants dans l’enseignement primaire et 

l’enseignement secondaire. 

 Le salaire effectif des enseignants en poste dans l’enseignement préprimaire, l’enseignement primaire et la filière 

générale de l’enseignement secondaire représente en moyenne entre 78 % et 93 % de la rémunération des actifs 

occupés diplômés de l’enseignement tertiaire dans les pays de l’OCDE. 

 En moyenne, dans les pays et économies de l’OCDE, les chefs d’établissement gagnent au moins 25 % de plus 

que les actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire, dans l’enseignement primaire et l’enseignement 

secondaire. 

Contexte 

Le salaire des personnels de l’éducation, en particulier des enseignants et des chefs d’établissement, représente le plus 

gros poste de dépenses dans l’enseignement institutionnel. Le salaire des enseignants a également un impact direct sur 

l’attractivité de la profession. Il intervient dans la décision de choisir la formation d’enseignant, de devenir enseignant à la 

fin des études, de redevenir enseignant après une interruption de carrière ou de rester enseignant (dans l’ensemble, plus 

le salaire est élevé, moins les enseignants quittent la profession) (OCDE, 2006[1]). Le niveau de salaire peut aussi 

intervenir dans la décision de devenir chef d’établissement. 

L’accroissement de la dette publique, qui a résulté de l’action des gouvernements pendant la crise financière qui a éclaté 

à la fin de l’année 2008, a amené les responsables politiques à réduire les dépenses publiques, en particulier la 

rémunération dans la fonction publique. Comme le niveau de salaire et les conditions de travail sont des facteurs 

importants pour constituer, développer et entretenir un groupe d’enseignants et de chefs d’établissement compétents et 

de qualité, les responsables politiques doivent étudier de près leur salaire à l’heure où ils tentent à la fois de préserver la 

qualité de l’enseignement et de contenir le budget de l’éducation (voir les indicateurs C6 et C7). 

Le salaire statutaire des enseignants et des chefs d’établissement n’est toutefois qu’une composante parmi d’autres de 

leur rémunération totale. Les enseignants peuvent par exemple bénéficier de primes au titre de l’affectation dans des 

régions reculées, d’allocations familiales, de réductions de tarif dans les transports publics ou de la détaxation de l’achat 

de matériel pédagogique. De plus, le régime fiscal et le système de prestations sociales varient énormément entre les 

pays de l’OCDE. Il y a lieu de tenir compte de ces réserves et d’autres problèmes potentiels de comparabilité liés aux 

données recueillies (voir l’encadré D3.1et l’annexe 3) lors de la comparaison du salaire des enseignants entre les pays. 

Autres faits marquants 

 Dans la plupart des pays de l’OCDE, le salaire des enseignants et des chefs d’établissement augmente avec le 

niveau d’enseignement. 

 Dans trois quarts au moins des pays et économies dont les données sont disponibles, les qualifications minimales 

requises pour exercer la profession d’enseignant sont également les plus courantes. 

 En moyenne, le salaire statutaire des enseignants ayant les qualifications maximales au sommet de l’échelle 

barémique est entre 86 % et 89 % plus élevé que celui des enseignants ayant les qualifications minimales 

requises en début de carrière. 

 Entre 2005 et 2018, dans les pays et économies de l’OCDE dont les données sont disponibles, le salaire statutaire 

des enseignants en exercice depuis 15 ans ayant les qualifications les plus courantes ont augmenté de 10 % 

dans l’enseignement primaire, de 9 % dans le premier cycle de l’enseignement secondaire (filière générale) et de 

6 % dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire (filière générale). 

 Le salaire statutaire des enseignants ayant les qualifications minimales et 15 ans d’ancienneté a dépassé son niveau 

d’avant la crise dans l’enseignement primaire et dans le premier et deuxième cycle de l’enseignement secondaire. 
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 Les chefs d’établissement sont moins susceptibles que les enseignants de recevoir des primes s’ils assument 

des responsabilités en plus de leur mission normale. Les chefs d’établissement et les enseignants en poste dans 

des régions défavorisées ou reculées reçoivent des primes dans la moitié des pays et économies de l’OCDE dont 

les données sont disponibles. 

Graphique D3.1. Salaire des enseignants et des chefs d'établissement du premier cycle du secondaire 
par comparaison avec les revenus d’autres actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire (2017) 
Salaire effectif (salaire annuel moyen [primes et allocations comprises]) des enseignants et des chefs d'établissement 

de la filière générale du premier cycle du secondaire dans les établissements publics 

 

1. Les données relatives aux revenus des actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire travaillant à temps plein toute l’année se rapportent au Royaume-Uni 

dans son ensemble. 

2. Les données relatives aux revenus des actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire travaillant à temps plein toute l’année se rapportent à la Belgique dans 

son ensemble. 

Les pays et économies sont classés par ordre décroissant du rapport entre le salaire des enseignants et les revenus d’autres actifs occupés âgés de 25 à 64 ans 

diplômés de l’enseignement tertiaire travaillant à temps plein toute l’année. 

Source : OCDE (2019), tableau D3.2a. Consulter la section « Source » pour tout complément d’information et l’annexe 3 pour les notes 

(https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933979937 

https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933979937
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Analyse 

Salaire statutaire des enseignants 

Le salaire statutaire des enseignants varie en fonction d’un certain nombre de facteurs, dont le niveau 

d’enseignement où ils sont en poste, leur niveau de qualification, leur ancienneté ou le stade de leur carrière.  

Selon le niveau d’enseignement 

Le salaire des enseignants varie fortement entre les pays. Dans le premier cycle de l’enseignement secondaire, 

le salaire des enseignants en exercice depuis 15 ans ayant les qualifications les plus courantes (qui est assimilé 

au salaire des enseignants en milieu de carrière) est inférieur à 25 000 USD en Hongrie, en Lituanie, en 

République slovaque et en République tchèque, mais est supérieur à 60 000 USD en Allemagne, en Australie, 

au Canada, aux États-Unis, en Irlande et aux Pays-Bas ; il passe même la barre des 100 000 USD au 

Luxembourg (voir le tableau D3.1a). 

Dans la plupart des pays et des économies dont les données sont disponibles, le salaire des enseignants 

augmente avec le niveau d’enseignement. En Communautés flamande et française de Belgique et en Norvège, 

les enseignants en exercice depuis 15 ans ayant les qualifications les plus courantes gagnent entre 25 % et 30 % 

de plus dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire que dans l’enseignement préprimaire ; ils gagnent 

entre 36 % et 50 % de plus en Finlande, en Lituanie et en République slovaque et même 89 % de plus au 

Mexique. En Finlande et en République slovaque, cet écart s’explique essentiellement par la différence entre les 

niveaux de salaire des enseignants selon qu’ils sont en poste dans l’enseignement préprimaire ou dans 

l’enseignement primaire. En Communautés flamande et française de Belgique, le salaire des enseignants est 

nettement plus élevé dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire qu’aux autres niveaux 

d’enseignement (voir le tableau D3.1a). 

L’augmentation du salaire des enseignants en exercice depuis 15 ans (ayant les qualifications les plus courantes) 

entre l’enseignement préprimaire et le deuxième cycle de l’enseignement secondaire est inférieure à 5 % en 

Australie, au Chili, au Costa Rica, en France et en Slovénie et est identique quel que soit le niveau 

d’enseignement où ils sont en poste en Angleterre (Royaume-Uni), en Colombie, en Écosse (Royaume-Uni), en 

Grèce, en Pologne, au Portugal et en Turquie (voir le tableau D3.1a). 

En Israël toutefois, le salaire des enseignants est plus élevé de 5 % environ au moins dans l’enseignement 

préprimaire que dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire. Cette différence s’explique par la réforme 

« Nouvel Horizon » lancée en 2008 et pratiquement achevée en 2014 qui a entraîné l’augmentation du salaire 

des enseignants en poste dans l’enseignement préprimaire, l’enseignement primaire et le premier cycle de 

l’enseignement secondaire. Une autre réforme, lancée en 2012 et actuellement mise en œuvre, vise à augmenter 

le salaire des enseignants dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire. 

Selon le niveau de qualification 

Les qualifications minimales requises pour enseigner à un niveau d’enseignement donné dans le système 

scolaire public renvoient à la formation minimale à suivre et à sa durée minimale (selon les règlements officiels) 

pour commencer à enseigner. Les qualifications « les plus courantes » désignent le niveau de qualification et de 

formation qui caractérise le pourcentage le plus élevé d’enseignants. Elles peuvent être définies dans un niveau 

d’enseignement donné ou à un stade particulier de la carrière des enseignants (voir la description des niveaux 

de qualification à l’annexe 3). 

Le niveau minimal de qualification exigé peut varier entre les niveaux d’enseignement selon les pays. Le niveau 

de formation exigé des enseignants est plus élevé (master ou diplôme équivalent) dans la filière générale du 

premier ou du deuxième cycle de l’enseignement secondaire que dans l’enseignement primaire en Autriche, au 
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Danemark, en Espagne, en Hongrie, au Luxembourg, en Pologne et en Suisse. Cette exigence explique en partie 

le salaire plus élevé à ces niveaux d’enseignement dans ces pays. 

Les différences de salaire entre les enseignants selon qu’ils ont les qualifications minimales ou les plus courantes 

sont loin d’être la règle : dans les pays où un pourcentage élevé des enseignants ont les qualifications minimales, 

celles-ci sont aussi les plus courantes. Dans trois quarts environ des pays et économies dont les données sont 

disponibles (voire dans un plus grand nombre de pays selon le niveau d’enseignement visé), les qualifications 

minimales requises pour commencer à enseigner sont aussi les qualifications les plus courantes au niveau 

d’enseignement considéré (par voie de conséquence, il n’y a pas de différence de salaire entre les enseignants 

selon qu’ils ont les qualifications minimales requises ou les qualifications les plus courantes durant leur carrière). 

Dans les autres pays et économies, les qualifications les plus courantes des enseignants en poste à un niveau 

d’enseignement donné sont supérieures aux qualifications minimales exigées, ce qui est reconnu dans le 

système de rémunération. Parmi les 15 pays dont les données sont disponibles, le salaire des enseignants est 

supérieur de 10 % au moins s’ils ont les qualifications les plus courantes plutôt que les qualifications minimales 

requises en Colombie (dans l’enseignement préprimaire et l’enseignement primaire), en Communauté flamande 

de Belgique (dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire), aux États-Unis (dans l’enseignement 

primaire et dans l’enseignement secondaire), en Norvège (dans le deuxième cycle de l’enseignement 

secondaire) et en Pologne (dans l’enseignement préprimaire, l’enseignement primaire et le premier cycle de 

l’enseignement secondaire) ; c’est le cas également à certains stades de la carrière uniquement au Canada, en 

Colombie, en Communauté française de Belgique, en Grèce, au Mexique, en Norvège (dans l’enseignement 

primaire et le premier cycle de l’enseignement secondaire) et en Nouvelle-Zélande. La différence de salaire entre 

les enseignants selon qu’ils ont les qualifications les plus courantes ou les qualifications minimales requises est 

supérieure à 75 % au Costa Rica. Toutefois, le salaire des enseignants ayant les qualifications les plus courantes 

reste inférieur de 20 % au moins à la moyenne de l’OCDE (à tous les stades de la carrière et à tous les niveaux 

d’enseignement). La prudence est de mise lors de l’interprétation de ces écarts de salaire, car dans certains 

pays, les enseignants ayant les qualifications minimales requises sont proportionnellement très peu nombreux 

(voir les tableaux D3.1b et D3.1c, disponibles en ligne). 

Les qualifications les plus courantes des enseignants peuvent aussi varier selon leur ancienneté. C’est le cas 

dans quelques pays (les États-Unis, la Hongrie, l’Irlande, l’Islande, Israël, le Mexique et la Norvège), où la 

différence peut porter sur un ou plusieurs des quatre stades de la carrière à l’étude (en début de carrière, après 

10 ans d’exercice, après 15 ans d’exercice et au sommet de l’échelle barémique). Cela est généralement lié à 

de récentes réformes du système de rémunération ou des qualifications exigées pour les enseignants. En Irlande 

par exemple, les modalités de rémunération ont changé pour les enseignants entrés en fonction à partir de 2011. 

Le salaire des enseignants ayant les qualifications les plus courantes après 10 ans au moins d’exercice concerne 

les enseignants entrés en fonction avant 2012 (l’écart de salaire varie entre 8 % et 17 % selon les niveaux 

d’enseignement et les stades de la carrière). En Norvège, les qualifications les plus courantes à l’entrée en 

fonction dans l’enseignement primaire et le premier cycle de l’enseignement secondaire correspondent aux 

qualifications minimales ; elles diffèrent des qualifications les plus courantes de tous les enseignants en poste à 

ces niveaux d’enseignement (voir le tableau D3.1a et le tableau D3.1b, disponible en ligne). 

Selon l’ancienneté 

Le régime salarial des enseignants donne la mesure des encouragements financiers qui leur sont accordés à 

différents stades de leur carrière. La compensation différée, qui incite les travailleurs à rester fidèles à leur 

employeur, à ne pas abandonner leur profession et à atteindre les objectifs de performance qui leur sont fixés, 

est également intégrée dans les barèmes salariaux des enseignants. Les indicateurs de l’OCDE sur le salaire 

des enseignants se limitent à quatre stades des barèmes salariaux : en début de carrière, après 10 ans 

d’exercice, après 15 ans d’exercice et à l’échelon maximal du barème. Dans certains pays, des qualifications 

supérieures au niveau minimal requis influent aussi sur les différences de salaire en début de carrière et à 

l’échelon maximal et peuvent valoir des augmentations de salaire. 
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Dans les pays de l’OCDE, le salaire des enseignants progresse au cours de leur carrière (à un niveau donné de 

qualification), mais à un rythme différent selon les pays. Dans le premier cycle de l’enseignement secondaire, 

les enseignants ayant les qualifications les plus courantes gagnent en moyenne 30 % et 38 % de plus 

respectivement après 10 ans et 15 ans d’exercice qu’en début de carrière. En moyenne, ils gagnent en moyenne 

67 % de plus à l’échelon maximum du barème (qu’ils atteignent en moyenne après 25 ans d’exercice) qu’en 

début de carrière. Les enseignants en poste dans le premier cycle de l’enseignement secondaire ne parviennent 

au sommet de l’échelle barémique qu’après 35 années d’exercice au moins en Corée, en Espagne, en Grèce, 

en Hongrie, en Israël et en Italie. Par contraste, ils ne doivent enseigner que pendant six à sept ans pour y 

parvenir en Australie, en Écosse (Royaume-Uni) et en Nouvelle-Zélande (voir le tableau D3.1b et le 

tableau D3.3a, disponible en ligne). 

À côté des barèmes, le nombre d’années d’exercice à cumuler pour atteindre l’échelon maximal donne une idée 

du rythme de l’évolution de la carrière et des perspectives professionnelles. En règle générale, plus l’écart est 

grand entre le salaire minimal et le salaire maximal, plus il faut cumuler d’années d’exercice pour atteindre le 

salaire maximal. En moyenne, les enseignants y parviennent après 6 ou 7 ans seulement en Australie, en Écosse 

(Royaume-Uni) et en Nouvelle-Zélande, mais le salaire n’est plus élevé que de 33 % à 53 % à l’échelon maximal 

qu’en début de carrière dans ces pays et économies, contre 66 % en moyenne dans les pays de l’OCDE dont 

les dont les données sont disponibles pour les salaires en début de carrière et à l’échelon maximal du barème. 

Certains pays font toutefois figure d’exception. Ainsi, les enseignants ayant les qualifications les plus courantes 

atteignent le sommet de l’échelle barémique après environ 36 ans d’exercice en Israël et 32 ans 

en République tchèque, mais le salaire statutaire n’est plus élevé que de 32 % seulement à l’échelon maximal 

qu’en début de carrière en République tchèque, contre 105 % en Israël (voir le tableau D3.3a, disponible en 

ligne). 

Salaire statutaire par heure d’enseignement 

Comme le nombre d’heures de cours varie sensiblement entre les pays ainsi qu’entre les niveaux 

d’enseignement, les différences de salaire statutaire peuvent aussi donner lieu à des différences de salaire par 

heure d’enseignement. Après 15 ans d’exercice, le salaire statutaire par heure d’enseignement des enseignants 

ayant les qualifications les plus courantes s’établit en moyenne à 56 USD dans l’enseignement primaire, à 

65 USD dans le premier cycle de l’enseignement secondaire et à 75 USD dans le deuxième cycle de 

l’enseignement secondaire (voir le tableau D3.3a, disponible en ligne). 

Comme les enseignants en poste dans l’enseignement secondaire donnent moins d’heures de cours que ceux 

en poste dans l’enseignement primaire, le salaire par heure d’enseignement des premiers est généralement plus 

élevé que celui des seconds, même dans les pays où les salaires statutaires sont similaires (voir l’indicateur D4). 

En moyenne, dans les pays de l’OCDE, les enseignants gagnent environ 28 % de plus par heure d’enseignement 

dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire que dans l’enseignement primaire. Cet écart de 

rémunération est nul en Écosse (Royaume-Uni), alors que les enseignants gagnent au moins 73 % de plus par 

heure d’enseignement s’ils sont en poste dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire plutôt que dans 

l’enseignement primaire au Mexique. Au Costa Rica et en Lituanie, le salaire par heure d’enseignement est plus 

élevé dans l’enseignement primaire (voir le tableau D3.3a, disponible en ligne). 

Toutefois, dans les pays où le salaire statutaire est similaire dans l’enseignement primaire et secondaire, les 

différences de salaire par heure d’enseignement peuvent se combler si la comparaison porte sur le salaire par 

heure de travail, car le temps de travail statutaire des enseignants est généralement similaire dans 

l’enseignement primaire et secondaire (voir l’indicateur D4). 

Salaire minimal et maximal des enseignants, selon l’ancienneté et les qualifications 

Les pays qui cherchent à étoffer leur corps enseignant, en particulier ceux où les enseignants sont vieillissants 

ou ceux dont la population en âge d’être scolarisée augmente, peuvent envisager de proposer des salaires plus 

attractifs en début de carrière et d’améliorer les perspectives de carrière. Ils doivent toutefois s’employer non 
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seulement à recruter des enseignants, mais aussi à retenir les enseignants les plus qualifiés et les plus 

compétents pour préserver la qualité du corps enseignant. 

Dans le premier cycle de l’enseignement secondaire, le salaire statutaire moyen des enseignants ayant les 

qualifications les plus courantes et 15 ans d’exercice à leur actif est supérieur de 40 % à celui des enseignants 

ayant les qualifications minimales requises en début de carrière. Le salaire statutaire moyen des enseignants 

ayant les qualifications maximales au sommet de l’échelle barémique est supérieur de 85 % à celui des 

enseignants ayant les qualifications minimales requises en début de carrière (voir le graphique D3.2). 

Graphique D3.2. Salaire statutaire des enseignants du premier cycle du secondaire à différentes étapes 
de leur carrière (2018) 

Salaire statutaire annuel des enseignants des établissements publics, en équivalents USD convertis sur la base des PPA 

 

1. Salaire effectif de base. 

2. Salaire à l’échelon maximum avec les qualifications minimales, et non les qualifications maximales. 

3. Salaire à l’échelon maximum avec les qualifications les plus courantes, et non les qualifications maximales. 

4. Inclut la moyenne des primes fixes au titre des heures supplémentaires. 

Les pays et économies sont classés par ordre décroissant du salaire en début de carrière des enseignants du premier cycle du secondaire ayant les 

qualifications minimales. 

Source : OCDE (2019), tableau D3.1a, et tableaux D3.1c et D3.6 disponibles en ligne. Consulter la section « Source » pour tout complément 

d’information et l’annexe 3 pour les notes (https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933979956  

Concernant l’étendue du barème salarial statuaire, c’est-à-dire l’ampleur de l’écart entre le salaire en début de 

carrière (avec qualifications minimales) et le salaire à l’échelon maximal (avec qualifications maximales), la 

plupart des pays et économies où le salaire est inférieur à la moyenne de l’OCDE en début de carrière sont aussi 

ceux où il est inférieur à la moyenne de l’OCDE à l’échelon maximal. Dans le premier cycle de l’enseignement 

secondaire, l’Angleterre (Royaume-Uni), la Colombie, la Corée et le Mexique font figure d’exception : le salaire 

des enseignants est inférieur de 5 % au moins à la moyenne de l’OCDE en début de carrière, mais est supérieur 

de 18 % à 45 % à l’échelon maximal. Ces écarts pourraient s’expliquer par les différentes carrières disponibles 

dans ces pays pour les enseignants titulaires de qualifications différentes. L’inverse s’observe au Danemark, en 

https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933979956
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Finlande, en Islande, en Norvège et en Suède : le salaire des enseignants est supérieur de 7 % à 45 % à la 

moyenne de l’OCDE en début de carrière, mais est inférieur de 5 % au moins à la moyenne de l’OCDE à l’échelon 

maximal (inférieur de 7 % à 29 %). Cela s’explique par le fait que le salaire progresse relativement peu dans un 

certain nombre de ces pays (voir les tableaux D3.1c et D3.6, disponibles en ligne). 

À défaut de bonnes incitations financières, il risque d’être plus difficile de retenir les enseignants qui approchent 

du sommet de l’échelle barémique. Toutefois, resserrer l’échelle barémique peut présenter des avantages. Par 

exemple, dans les organisations où les écarts de salaire entre les membres du personnel sont moins grands, les 

informations circulent de manière plus fluide, les travailleurs se font davantage confiance et la collégialité est 

plus grande. 

Par contraste, dans le premier cycle de l’enseignement secondaire, le salaire des enseignants ayant les 

qualifications maximales à l’échelon maximal du barème représente au moins le double de celui des enseignants 

ayant les qualifications minimales requises en début de carrière en Angleterre (Royaume-Uni), au Chili, en 

Communauté française de Belgique, en Corée au Costa Rica, en France, en Hongrie, en Irlande, en Israël, au 

Japon, aux Pays-Bas et au Portugal ; il en représente même plus du triple en Colombie et au Mexique (voir le 

graphique D3.2). 

L’écart de salaire entre les enseignants ayant les qualifications maximales au sommet de l’échelle barémique et 

ceux ayant les qualifications les plus courantes après 15 ans d’exercice varie aussi entre les pays. Dans le 

premier cycle de l’enseignement secondaire, l’écart de salaire est inférieur à 10 % dans un quart des pays et 

économies de l’OCDE, mais supérieur à 60 % au Chili, en Colombie, en France, en Hongrie, en Israël, au 

Mexique et au Portugal (voir le tableau D3.6, disponible en ligne, et le graphique D3.2). 

Lors de l’analyse du salaire en début de carrière (qualifications minimales requises) et à l’échelon maximal 

(qualifications maximales), il est important de garder plusieurs choses à l’esprit : en premier lieu, les qualifications 

minimales requises sont les plus courantes dans la majorité des pays ; en deuxième lieu, les enseignants 

n’atteignent pas tous le sommet de l’échelle barémique ou n’y aspirent pas tous et que les enseignants ayant les 

qualifications minimales requises ou les qualifications maximales sont peu nombreux dans certains pays (voir le 

tableau X2.5). 

Encadré D3.1. Problèmes de comparabilité relatifs aux données sur le salaire des enseignants et des 

chefs d’établissement 

Pour être probantes, les comparaisons internationales doivent porter sur des données recueillies dans le 

respect de définitions rigoureuses et reposer sur une méthodologie statistique sans faille. Il n’est pas toujours 

possible de respecter les directives et la méthodologie ci-dessus à cause des différences dans les systèmes 

d’éducation et les barèmes de rémunération des enseignants entre les pays. Une certaine prudence s’impose 

donc lors de l’interprétation des données. 

Les données sur le salaire des enseignants selon leur ancienneté sont recueillies en fonction de leur niveau 

de qualification. Les qualifications minimales et les plus courantes sont utilisées pour distinguer les barèmes 

salariaux. Le nombre de barèmes salariaux et le pourcentage d’enseignants rémunérés en fonction de ceux-

ci varient sensiblement entre les pays. Les barèmes salariaux sont nombreux dans certains pays, mais pas 

dans d’autres (où il n’en existe parfois qu’un seul). Dans les pays fédéraux tels que l’Allemagne, l’Australie, 

le Canada et les États-Unis, où les barèmes salariaux varient entre les États (parfois même entre les 

municipalités), les données fournies se rapportent aux barèmes salariaux moyens des entités infranationales 

(ou les salaires effectifs). Dans ces pays, les données sur les salaires statutaires ne se rapportent donc pas 

à un effectif particulier d’enseignants. Les données infranationales montrent l’ampleur de la variation entre 

les barèmes salariaux entre les pays (voir l’encadré D3.2).  
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L’existence de divers barèmes salariaux implique parfois qu’un petit nombre d’enseignants sont rémunérés 

selon le barème correspondant aux qualifications les plus courantes. Par contraste, la qualification minimale 

est aussi la plus courante dans de nombreux pays, de sorte que les enseignants rémunérés en fonction du 

barème concerné sont majoritaires. Le nombre de barèmes salariaux tend à être plus élevé chez les chefs 

d’établissement que chez les enseignants, car plusieurs critères sont pris en compte pour déterminer le niveau 

de rémunération des chefs d’établissement. En d’autres termes, le salaire applicable à la qualification la plus 

courante risque d’être moins représentatif dans le corps des chefs d’établissement.  

Le salaire des enseignants les plus et les moins qualifiés doit être comparé avec prudence, car les 

enseignants peuvent être très nombreux dans la catégorie des plus qualifiés ou des moins qualifiés dans 

certains pays, alors qu’ils sont très peu nombreux dans l’une et l’autre dans d’autres pays. Dans certains 

pays, le salaire statutaire des chefs d’établissement à l’échelon maximum du barème est théorique. Cet 

échelon existe, certes, mais il n’y a que très peu, voire pas de chefs d’établissement rémunérés à cet échelon 

maximum. Les données disponibles ne permettent pas de déterminer comment se répartissent les chefs 

d’établissement entre l’échelon minimum et l’échelon maximum du barème.  

De plus, la répartition des années d’études entre les niveaux d’enseignement varie entre les pays. En 

Nouvelle-Zélande par exemple, l’enseignement secondaire n’est pas scindé en cycle. Les deux premières 

années du premier cycle de l’enseignement secondaire font partie de l’enseignement primaire et les deux 

années suivantes relèvent de l’enseignement secondaire. Il s’ensuit que les salaires statutaires présentés par 

niveau d’enseignement sont parfois des moyennes dans des groupes spécifiques d’enseignants et ne se 

rapportent pas nécessairement strictement aux niveaux d’enseignement. En Norvège, les salaires 

comparables dans l’enseignement primaire et secondaire s’expliquent par le fait que les enseignants 

enseignent souvent aux deux niveaux et que leur salaire dépend davantage de leur niveau de formation que 

du niveau d’enseignement où ils sont en poste. 

Les fonctions des enseignants et des chefs d’établissement et leur système de rémunération varient entre les 

pays. Les primes accordées aux enseignants en plus de leur salaire permettent de lever un coin du voile sur 

le sujet. Les enseignants en poste dans le premier cycle de l’enseignement secondaire reçoivent par exemple 

une prime au titre de l’orientation des élèves dans 13 pays, n’en reçoivent pas dans 18 pays et sont tenus de 

remplir cette mission sans prime dans 4 pays (en Grèce, en Lettonie, en Slovénie et en Suisse). Les 

différences de fonctions sont encore plus manifestes chez les chefs d’établissement ; les missions dont ils 

doivent ou sont censés s’acquitter varient entre les pays. L’importance de leurs responsabilités varie aussi, 

tout comme la taille de l’établissement qu’ils dirigent.  

Pour plus de plus amples informations sur les problèmes de comparabilité, voir les notes spécifiques aux 

pays à l’annexe 3. 

Évolution des salaires depuis 2000 

Entre 2000 et 2018, le salaire statutaire des enseignants ayant les qualifications les plus courantes (et 15 ans 

d’exercice à leur actif) a augmenté en valeur réelle dans la plupart des pays dont les données de cette période 

sont disponibles (sans interruption des séries chronologiques), soit la moitié des pays de l’OCDE. L’Angleterre 

(Royaume-Uni), la France et la Grèce font vraiment figure d’exception : le salaire des enseignants y a diminué 

de respectivement 3 %, jusqu’à 6 % et 17 %. En Italie (dans l’enseignement primaire et secondaire), le salaire 

effectif a légèrement diminué aussi en valeur réelle (de moins de 2 %). Le salaire des enseignants en poste dans 

l’enseignement primaire et secondaire a augmenté de plus de 30 % en Irlande et en Israël. Toutefois, dans 

certains pays, le salaire a augmenté dans l’ensemble entre 2000 et 2018, mais il a diminué (en valeur réelle) à 

certains moments, en particulier à partir de 2010 (voir le tableau D3.5a, disponible en ligne). 

Entre 2005 et 2018, le salaire statutaire des enseignants ayant les qualifications les plus courantes et 15 ans 

d’exercice à leur actif a augmenté en valeur réelle dans plus de la moitié des pays à l’étude, à savoir les trois 
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quarts des pays et économies de l’OCDE dont les données d’au moins un niveau d’enseignement sont 

comparables. En moyenne, dans les pays et économies de l’OCDE dont les données des deux années de 

référence, 2005 et 2018, sont disponibles, le salaire statutaire a augmenté de 10 % dans l’enseignement 

primaire, de 9 % dans le premier cycle de l’enseignement secondaire et de 6 % dans le deuxième cycle de 

l’enseignement secondaire. Il a augmenté de plus de 20 % en Pologne dans l’enseignement préprimaire, primaire 

et secondaire (sous l’effet de la mise en œuvre en 2007 d’un programme gouvernemental visant à augmenter le 

salaire des enseignants progressivement entre 2008 et 2013 et à nouveau à partir de 2017 et à améliorer la 

qualité de l’enseignement en attirant les meilleurs enseignants par le biais d’incitations financières) ainsi qu’en 

Israël, au Luxembourg (dans l’enseignement préprimaire et primaire), en Norvège et en Suède.  

Graphique D3.3. Évolution du salaire des enseignants des pays de l’OCDE (2005 à 2018) 

Indice moyen de variation, dans les pays de l’OCDE disposant de données sur le salaire statutaire des enseignants pour toutes 

les années de référence, pour les enseignants ayant 15 ans d’exercice et les qualifications minimales (2005 = 100, prix constants) 

 

Source : OCDE (2019), tableau D3.5b, disponible en ligne. Consulter la section « Source » pour tout complément d’information et l’annexe 3 pour les 

notes (https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933979975  

Entre 2005 et 2018, le salaire des enseignants a augmenté dans une mesure similaire dans l’enseignement 

primaire et le premier et le deuxième cycle de l’enseignement secondaire dans la plupart des pays. Ce n’est 

cependant pas le cas en Israël, où les salaires ont augmenté de plus de 56 % dans l’enseignement préprimaire, 

de 40 % dans l’enseignement primaire, de 52 % dans le premier cycle de l’enseignement secondaire et de 50 % 

dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire. En Israël, cela est dû en grande partie à la mise en œuvre 

progressive, à compter de 2008, de la réforme « Nouvel Horizon » faisant suite à un accord entre les autorités 

éducatives et le syndicat israélien des enseignants (dans l’enseignement primaire et le premier cycle de 

l’enseignement secondaire). Cette réforme prévoit l’augmentation du salaire des enseignants en contrepartie de 

l’augmentation de leur temps de travail (voir l’indicateur D4). 

Par contraste, le salaire a légèrement diminué depuis 2005 dans quelques pays, à savoir au Danemark, en 

Écosse (Royaume-Uni), en Espagne, en France, en Italie et au Portugal ; il a diminué de 10 % en Angleterre 

(Royaume-Uni) et au Japon et de plus de 25 % en Grèce (à cause de la réduction des rémunérations, la mise 

en œuvre de nouvelles grilles salariales et du gel des salaires instauré en 2011) (voir le tableau D3.5a). 

https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933979975
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Toutefois, cette variation globale du salaire des enseignants entre 2005 et 2018 occulte diverses variations 

ponctuelles sous l’effet de la crise économique qui a éclaté en 2008. En moyenne, dans les pays et économies 

de l’OCDE dont les données de toutes les années de la période à l’étude sont disponibles, le salaire a été soit 

gelé, soit réduit entre 2009 et 2013 avant de recommencer à augmenter (voir le graphique D3.3). En moyenne, 

dans les pays de l’OCDE disposant de données pour toutes les années de référence, le salaire statutaire des 

enseignants ayant les qualifications minimales qui sont en poste dans l’enseignement primaire et le premier et 

deuxième cycle de l’enseignement secondaire est supérieur à leur salaire d’avant la crise. 

Salaire statutaire des chefs d’établissement 

Les responsabilités des chefs d’établissement varient entre les pays et au sein même de ceux-ci, selon 

l’établissement qu’ils dirigent. Les chefs d’établissement peuvent avoir des responsabilités pédagogiques (une 

charge d’enseignement ainsi que la responsabilité du bon fonctionnement général de leur établissement, 

notamment les horaires, le respect des programmes et le choix du contenu des cours et du matériel et des 

méthodes pédagogiques). Ils peuvent aussi assumer des responsabilités administratives et financières et se 

charger de la gestion des ressources humaines. 

Les différences dans la nature du travail des chefs d’établissements se reflètent dans le système de rémunération 

des pays. Les chefs d’établissement peuvent être rémunérés en fonction d’un barème spécifique et peuvent 

percevoir ou non une prime de chef d’établissement en plus de leur salaire statutaire. Toutefois, ils peuvent aussi 

être rémunérés en fonction du barème des enseignants ou de l’un de leurs barèmes et percevoir une prime de 

chef d’établissement. L’utilisation des barèmes des enseignants peut refléter le fait qu’initialement, les chefs 

d’établissement sont des enseignants ayant des responsabilités supplémentaires. Dans le premier cycle de 

l’enseignement secondaire, parmi les 33 pays dont les données sont disponibles, les chefs d’établissement sont 

rémunérés en fonction du barème des enseignants et perçoivent une prime de chef d’établissement dans 13 pays 

et en fonction d’un barème spécifique dans les autres pays, dont dans 12 pays sans percevoir de prime de chef 

d’établissement et dans 8 pays en en percevant une. La rémunération des chefs d’établissement (leur salaire 

statutaire et leur éventuelle prime de chef d’établissement) peut varier selon le type de leur(s) établissement(s), 

de l’endroit où il(s) se situe(nt) et de ses ou de leurs caractéristiques (importance de l’effectif scolarisé, nombre 

d’enseignants supervisés, etc.) ainsi que selon les spécificités des chefs d’établissement, notamment les 

fonctions à remplir, leur ancienneté (voir le tableau D3.9, disponible en ligne). 

Comme le salaire statutaire des chefs d’établissement varie en fonction d’un grand nombre de critères, cet 

indicateur analyse leur salaire statutaire au niveau minimal de qualification exigé pour exercer leurs fonctions et 

le tableau D3.10 indique uniquement le salaire à l’échelon minimal et maximal. La prudence est de mise lors de 

l’interprétation de ces valeurs car les salaires dépendent souvent de nombreux critères et, par conséquent, peu 

de chefs d’établissement perçoivent effectivement ces montants.  

Dans le premier cycle de l’enseignement secondaire, le salaire minimal s’établit en moyenne à 49 629 USD dans 

les pays de l’OCDE et va de 19 184 USD en Lettonie à 116 560 USD au Luxembourg, et le salaire maximal 

s’établit en moyenne à 85 700 USD dans les pays de l’OCDE et va de 29 715 USD en République tchèque à 

161 200 USD au Luxembourg. La prudence est de rigueur lors de l’interprétation de ces chiffres, car le salaire 

minimal et le salaire maximal peuvent correspondre à des types différents d’établissements. Dans la moitié 

environ des pays de l’OCDE, les barèmes des chefs d’établissement sont similaires dans l’enseignement 

primaire et le premier cycle de l’enseignement secondaire, tandis que dans l’ensemble, leur salaire statutaire est 

plus élevé dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire. 

En moyenne, dans les pays et économies de l’OCDE, le salaire statutaire maximal des chefs d’établissement 

ayant les qualifications minimales exigées est supérieur de 80 % au salaire statutaire minimal dans 

l’enseignement primaire, de 77 % dans le premier cycle de l’enseignement secondaire et de 74 % dans le 

deuxième cycle de l’enseignement secondaire. Les chefs d’établissement au sommet de l’échelle barémique 

perçoivent le double de leur salaire statutaire à leur entrée en fonction dans au moins un de ces niveaux 

d’enseignement dans douze pays seulement ; ils en perçoivent plus que le triple au Costa Rica. 
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Graphique D3.4. Salaires statutaires minimum et maximum des enseignants et des chefs d’établissement 
du premier cycle du secondaire (2018) 

Calculs fondés sur les enseignants ayant les qualifications les plus courantes dans un niveau d’enseignement donné et les 

chefs d’établissement ayant les qualifications minimales 

 

1. Salaire effectif de base. 

Les pays et économies sont classés par ordre décroissant du salaire maximum des chefs d’établissement. 

Source : OCDE (2019), tableau D3.1b disponible en ligne et tableau D3.10. Consulter la section « Source » pour tout complément d’information et 

l’annexe 3 pour les notes (https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933979994  

Le salaire statutaire minimal des chefs d’établissement ayant les qualifications minimales requises est supérieur 

au salaire des enseignants en début de carrière sauf au Costa Rica et en Lituanie (enseignement primaire et 

secondaire). La différence entre le salaire minimal des chefs d’établissement (ayant les qualifications minimales 

requises) et le salaire des enseignants (ayant les qualifications les plus courantes) en début de carrière augmente 

avec le niveau d’enseignement : elle représente en moyenne 23 % dans l’enseignement préprimaire, 33 % dans 

l’enseignement primaire, 44 % dans le premier cycle de l’enseignement secondaire et 45 % dans le deuxième 

cycle de l’enseignement secondaire dans les pays et économies de l’OCDE. Dans quelques pays, le salaire 

statutaire minimal des chefs d’établissement est même supérieur au salaire maximal des enseignants. C’est le 

cas dans le premier cycle de l’enseignement secondaire en Angleterre (Royaume-Uni), en Australie, au Canada, 

au Danemark, en Écosse (Royaume-Uni), aux États-Unis, en Finlande, en Islande, en Israël, en Italie, au Japon, 

au Mexique, en Nouvelle-Zélande et en Slovénie (voir le graphique D3.4). 

De même, le salaire statutaire maximal des chefs d’établissement est plus élevé que celui des enseignants dans 

tous les pays et économies de l’OCDE dont les données sont disponibles. Dans le premier cycle de 

l’enseignement secondaire, le salaire statutaire maximal des chefs d’établissement est supérieur de 48 % en 

moyenne au salaire des enseignants (ayant les qualifications les plus courantes) au sommet de l’échelle 

barémique dans les pays et économies de l’OCDE. Toutefois, le salaire maximal des chefs d’établissement 

représente plus du double du salaire statutaire des enseignants au sommet de l’échelle barémique en Angleterre 

https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933979994
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(Royaume-Uni), au Chili, en Colombie, en Écosse (Royaume-Uni), en Hongrie, en Islande et au Mexique (voir le 

graphique D3.4). 

Salaire effectif moyen des enseignants et des chefs d’établissement 

Contrairement au salaire statutaire, le salaire effectif des enseignants et des chefs d’établissement peut 

comprendre des avantages financiers tels que les primes annuelles, les primes au titre des résultats, ainsi que 

les montants versés pendant les vacances, les congés de maladie et d’autres avantages salariaux (voir la section 

« Définitions » à la fin de cet indicateur). Ces primes et avantages peuvent représenter un complément 

considérable au salaire de base. Le salaire effectif moyen est influencé par la mesure dans laquelle le système 

de rémunération prévoit le versement de primes et d’allocations, en plus d’autres facteurs tels que l’ancienneté 

ou le niveau de qualification. Les différences entre le salaire statutaire et le salaire effectif moyen sont également 

liées à la répartition des enseignants par ancienneté et niveau de qualification, ces deux facteurs ayant une 

incidence sur le niveau de salaire des enseignants.  

Graphique D3.5. Salaire effectif des enseignants et des chefs d’établissement du premier cycle du 
secondaire (2017) 

Salaire effectif annuel des enseignants et des chefs d’établissements dans le réseau public, en équivalents USD convertis 

sur la base des PPA  

 

1. L’année de référence n’est pas 2017. Consulter le tableau D3.4 pour de plus amples informations. 

Les pays et économies sont classés par ordre décroissant du salaire effectif des chefs d’établissement. 

Source : OCDE (2019), tableau D3.4. Consulter la section « Source » pour tout complément d’information et l’annexe 3 pour les notes  

(https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933980013  

Dans les pays et économies de l’OCDE, le salaire effectif des enseignants âgés de 25 à 64 ans s’élève en 

moyenne à 36 247 USD dans l’enseignement préprimaire, à 40 580 USD dans l’enseignement primaire, à 

42 553 USD dans le premier cycle de l’enseignement secondaire et à 45 803 USD dans le deuxième cycle de 

l’enseignement secondaire. Le salaire effectif des chefs d’établissement âgés de 25 à 64 ans s’élève en moyenne 

à 61 791 USD dans l’enseignement primaire, à 66 534 USD dans le premier cycle de l’enseignement secondaire 

et à 72 081 USD dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire (voir le tableau D3.4) (voir la variation 

internationale dans l’encadré D3.2).  

https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933980013
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Parmi les 28 pays et économies de l’OCDE dont les données sont disponibles dans au moins un niveau 

d’enseignement à la fois sur le salaire statutaire des enseignants ayant les qualifications les plus courantes et 

15 ans d’exercice à leur actif et le salaire effectif des enseignants âgés de 25 à 64 ans, le salaire effectif est 

supérieur de 10 % au salaire statutaire dans un sixième des pays dans l’enseignement préprimaire et dans un 

tiers des pays dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire. 

Le salaire effectif des chefs d’établissement est plus élevé que celui des enseignants et la rémunération 

augmente avec le niveau d’enseignement. En moyenne, dans les pays et économies de l’OCDE, le salaire effectif 

des chefs d’établissement est supérieur de 52 % à celui des enseignants dans l’enseignement primaire. La 

rémunération s’établit à 56 % dans le premier cycle de l’enseignement secondaire et à 57 % dans le deuxième 

cycle de l’enseignement secondaire. La différence de salaire effectif entre les chefs d’établissement et les 

enseignants varie fortement entre les pays et les niveaux d’enseignement. Les pays et les économies où la 

rémunération des chefs d’établissement est la plus élevée par comparaison avec les enseignants sont 

l’Angleterre (Royaume-Uni) (dans l’enseignement secondaire) et en Italie (dans l’enseignement primaire et 

secondaire), où les chefs d’établissement gagnent deux fois plus que les enseignants. Leur rémunération est la 

moins élevée par comparaison avec les enseignants, moins de 25 % de plus, en Estonie (dans l’enseignement 

primaire et secondaire), en Finlande (dans l’enseignement préprimaire), en Lettonie (dans le premier cycle de 

l’enseignement primaire), en Norvège (dans l’enseignement préprimaire) et en Turquie. Dans d’autres pays, le 

salaire des chefs d’établissement est nettement plus élevé que celui des enseignants dans l’enseignement 

secondaire, tandis que la différence est plus modérée dans l’enseignement primaire. Au Danemark par exemple, 

le salaire effectif des chefs d’établissement est supérieur de 28 % à celui des enseignants dans l’enseignement 

préprimaire, mais il y est supérieur de 40 % dans le premier cycle de l’enseignement secondaire et de 59 % dans 

le deuxième cycle de l’enseignement secondaire. En Lettonie, la différence entre les deux fonctions est nettement 

plus importante dans l’enseignement préprimaire et primaire que dans le premier et le deuxième cycle de 

l’enseignement secondaire (voir le tableau D3.4). 

Encadré D3.2. Variation infranationale du salaire des enseignants dans l’enseignement préprimaire, 

primaire et secondaire 

Les salaires statutaires des enseignants varient parfois en fonction du niveau d’enseignement et de 

l’ancienneté. Ils varient parfois aussi sensiblement entre les entités infranationales des pays, en particulier 

dans les pays fédéraux où les normes salariales sont définies à l’échelle infranationale. Cette variation est 

décrite dans quatre pays (la Belgique, le Canada, les États-Unis et le Royaume-Uni) dont les données 

infranationales sont disponibles. 

Dans ces quatre pays, les salaires statutaires varient dans une mesure différente entre les entités 

infranationales en fonction de l’ancienneté des enseignants. Selon les chiffres de 2018, le salaire des 

enseignants belges en poste dans l’enseignement primaire en début de carrière varie de 3 % seulement 

(1 101 USD) : il s’élève à 36 589 USD en Communauté française et à 37 690 USD en Communauté flamande. 

À titre de comparaison, c’est au Canada que le salaire des enseignants en poste dans l’enseignement 

primaire en début de carrière varie le plus entre les entités infranationales : 80 % (25 710 USD) ; il est compris 

entre 32 279 USD au Québec et 57 989 USD dans les Territoires du Nord-Ouest. Des tendances similaires 

s’observent au sujet du salaire des enseignants débutants dans le premier et le deuxième cycle de 

l’enseignement secondaire.  

En Belgique, les différences de salaire statutaire entre les entités infranationales restent relativement 

uniformes à tous les niveaux d’enseignement et aux divers stades de la carrière des enseignants. Au Canada 

et au Royaume-Uni en revanche, les différences de salaire entre les entités infranationales sont plus 

importantes en début de carrière qu’à l’échelon maximum du barème. Au Royaume-Uni par exemple, le 

salaire dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire varie de 23 % (6 583 USD) entre les entités 
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infranationales en début de carrière, où il est compris entre 28 186 USD et 34 769 USD, mais de 6 % 

(2 728 USD) à l’échelon maximal du barème, où il est compris entre 46 227 USD et 48 956 USD. Aux États-

Unis, aucune tendance nette ne se dégage au sujet de la variation du salaire statutaire entre les entités 

infranationales selon les différents niveaux d’enseignement et stades de la carrière. Dans le premier cycle de 

l’enseignement secondaire, le salaire varie le moins en début de carrière, où il est compris entre 34 243 USD 

et 59 927 USD (soit une différence de 75 % [25 684 USD]) et le plus à l’échelon maximal du barème, où il est 

compris entre 54 081 USD et 110 661 USD (soit une différence de 105 % [56 580 USD]).  

Le salaire effectif des enseignants et des chefs d’établissement varie sensiblement aussi entre les entités 

infranationales dans trois pays (en Belgique, aux États-Unis et au Royaume-Uni) dont les données de 2017 

sont disponibles. Aux États-Unis et au Royaume-Uni, le salaire effectif varie nettement plus entre les entités 

infranationales chez les chefs d’établissement que chez les enseignants. Au Royaume-Uni, le salaire des 

enseignants en poste dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire est compris (dans les entités 

infranationales dont les données sont disponibles) entre 42 474 USD en Écosse et 51 307 USD en Irlande du 

Nord, soit une différence de 21 % (8 832 USD). Par comparaison, le salaire des chefs d’établissement est 

compris entre 66 023 USD en Écosse et 111 801 USD en Angleterre, soit une différence de 69 % 

(45 778 USD). Le salaire effectif des enseignants et des chefs d’établissement varie nettement moins entre 

les entités infranationales en Belgique. Le salaire des chefs d’établissement en poste dans le deuxième cycle 

de l’enseignement secondaire est compris entre 92 707 USD en Communauté française et 94 989 USD en 

Communauté flamande, soit une différence de 2 % (2 283 USD). 

La mesure dans laquelle le salaire effectif (des enseignants et des chefs d’établissement) varie entre les 

entités infranationales diffère aussi selon le niveau d’enseignement. Au Royaume-Uni (dans les entités 

infranationales dont les données sont disponibles), le salaire effectif des enseignants et des chefs 

d’établissement varie davantage entre les entités infranationales dans le premier et le deuxième cycle de 

l’enseignement secondaire que dans l’enseignement primaire. Aux États-Unis, le salaire effectif varie le plus 

entre les entités infranationales dans l’enseignement primaire chez les enseignants, mais dans le deuxième 

cycle de l’enseignement secondaire chez les chefs d’établissement. 

Source : Base de données de Regards sur l’éducation, http://stats.oecd.org. 

Différences de salaire effectif entre les enseignants et les chefs d’établissement et les actifs 

occupés diplômés de l’enseignement tertiaire 

En matière de recrutement de profils hautement qualifiés, les systèmes d’éducation sont en concurrence avec 

d’autres secteurs d’activité. Selon une étude, le salaire et les débouchés influent considérablement sur 

l’attractivité de la profession d’enseignant (Johnes et Johnes, 2004[2]). Le salaire des enseignants par rapport à 

celui d’autres professions (requérant un niveau de formation similaire) et l’augmentation probable de la 

rémunération ont énormément d’influence sur la décision des diplômés de devenir enseignants et de le rester. 

Les perspectives professionnelles des chefs d’établissement et leur salaire relatif donnent aussi des indices sur 

les carrières qui s’offrent aux enseignants et sur la rémunération à laquelle ils peuvent s’attendre à plus long 

terme. 

Dans la plupart des pays de l’OCDE, il faut un diplôme de l’enseignement tertiaire pour devenir enseignant, puis 

chef d’établissement à tous les niveaux d’enseignement ; en d’autres termes, l’alternative probable à la formation 

d’enseignant est une autre formation tertiaire. Pour comparer les niveaux de salaire et la situation sur le marché 

du travail entre les pays, le salaire effectif est donc rapporté à la rémunération des autres diplômés de 

l’enseignement tertiaire, en l’occurrence les diplômés du niveau 5, 6, 7 ou 8 de la CITE âgés de 25 à 64 ans qui 

travaillent à temps plein toute l’année (voir les données par groupe d’âge et par sexe dans l’encadré D3.3). Par 

ailleurs, pour garantir que la comparaison entre les pays n’est pas faussée par des différences de pourcentage 

de diplômés de l’enseignement tertiaire entre le corps enseignant et les autres professions, le salaire effectif des 

http://stats.oecd.org/
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enseignants est rapporté à la moyenne pondérée de la rémunération des actifs occupés diplômés de 

l’enseignement tertiaire (la rémunération de ceux-ci est pondérée en fonction du pourcentage d’enseignants 

diplômés de l’enseignement tertiaire) (voir la répartition des enseignants et des chefs d’établissement entre les 

niveaux de formation dans les tableaux X2.11a et X2.11b à l’annexe 2). 

Encadré D3.3. Comparaison du salaire des enseignants et des actifs occupés à niveau égal de 

formation 

Les différences de salaire effectif entre les enseignants et les enseignantes sont minimes : elles sont 

favorables aux hommes et inférieures ou égales à 3 % en moyenne dans l’enseignement primaire et 

secondaire. Des différences plus marquées entre les sexes ressortent cependant de la comparaison de la 

rémunération entre les enseignants et les actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire dans le groupe 

d’âge des 25-64 ans. En moyenne, dans les pays et économies de l’OCDE, parmi les hommes âgés de 25 à 

64 ans, les enseignants perçoivent un salaire effectif qui représente entre 73 % (dans l’enseignement 

primaire) et 83 % (dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire) de la rémunération d’autres 

diplômés de l’enseignement tertiaire travaillant à temps plein toute l’année. Par comparaison avec la 

rémunération des diplômés de l’enseignement tertiaire, le salaire effectif des enseignantes est supérieur de 

31 % à 40 % à celui des enseignants dans l’enseignement préprimaire, primaire et secondaire. Ce ratio plus 

favorable aux enseignantes montre que par comparaison avec d’autres professions, la profession 

d’enseignant semble attirer plus les femmes que les hommes, mais il est aussi révélateur de la persistance 

des inégalités salariales entre les hommes et les femmes sur le marché du travail (voir les tableaux D3.2 

et D3.4). 

Des données sur la répartition des enseignants par niveau de formation qui sont ventilées par sexe (et par 

groupe d’âge) ont été recueillies lors d’une enquête en 2018. Elles ont permis de déterminer le salaire effectif 

des enseignants en pourcentage de la rémunération moyenne pondérée des actifs occupés ayant le même 

niveau de formation dans un petit nombre de pays. Cette comparaison montre la variation du salaire effectif 

des enseignants en pourcentage de la rémunération des actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire 

par niveau de formation et selon le sexe.  

Parmi les cinq pays dont les données sur le premier cycle de l’enseignement secondaire sont disponibles, les 

ratios pondérés révèlent un impact sur le salaire relatif, ce qui indique que la répartition entre les niveaux de 

formation ou les niveaux de salaire n’est pas la même chez les enseignants que chez les actifs occupés 

diplômés de l’enseignement tertiaire. Toutefois, cet impact peut entraîner l’augmentation ou la diminution du 

salaire relatif. Ces ratios montrent aussi que le salaire varie moins chez les femmes que chez les hommes 

entre les enseignants et les actifs occupés. Dans les pays à l’étude, les enseignantes en poste dans le premier 

cycle de l’enseignement secondaire gagnent en moyenne entre 73 % et 121 % de la rémunération des 

femmes ayant le même niveau de formation. Par contraste, les enseignants en poste dans le premier cycle 

de l’enseignement secondaire gagnent entre 53 % et 78 % de la rémunération des hommes ayant le même 

niveau de formation (voir le graphique D3.a).  

En moyenne, le salaire effectif est plus élevé de 35 % à 37 % chez les enseignants plus âgés (les 55-64 ans) 

que chez les enseignants plus jeunes (les 25-34 ans) dans l’enseignement primaire et secondaire, mais la 

différence de salaire entre les groupes d’âge varie considérablement entre les pays et économies. La 

différence est inférieure à 20 % à tous les niveaux d’enseignement en Australie, en Lettonie, en Norvège et 

en Suède, mais égale ou supérieure à 60 % en Autriche, en Grèce, en Israël et au Portugal (voir le 

tableau D3.4). 

La comparaison de la rémunération entre les enseignants et les actifs occupés diplômés de l’enseignement 

tertiaire montre qu’en dépit de l’accroissement du salaire chez les enseignants plus âgés, la rémunération 

évolue à un rythme moins soutenu dans ce corps de métier que dans les autres et que la profession 
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d’enseignant perd de son attractivité l’âge venant. En moyenne, dans les pays et économies de l’OCDE, 

l’écart de salaire effectif entre les enseignants et les actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire est 

plus élevé – de 10 points de pourcentage environ – chez les 25-34 ans que chez les 55-64 ans. Ce différentiel 

salarial varie toutefois fortement entre les pays. Au Chili, en Grèce, en Hongrie, en Israël et en Lettonie, les 

enseignants plus âgés en poste dans l’enseignement préprimaire, primaire et secondaire perçoivent un 

salaire effectif supérieur à la rémunération des actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire. 

Graphique D3.a. Salaire effectif des enseignants par comparaison avec les revenus des actifs 
occupés diplômés de l’enseignement tertiaire, selon le sexe (2018) 

 

Les pays et économies sont classés par ordre décroissant du salaire relatif pondéré des enseignantes. 

Source : OCDE (2019). Consulter la section « Source » pour tout complément d’information et l’annexe 3 pour les notes 

(https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933980032  

La comparaison du salaire entre les enseignants et les actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire 

peut être biaisée par des différences de niveau de formation ou de salaire entre les deux groupes selon l’âge. 

Des données sur la répartition des enseignants entre les niveaux de formation par groupe d’âge sont 

disponibles dans quelques pays. Elles permettent de calculer le salaire relatif des enseignants par groupe 

d’âge, ce qui neutralise les différences dans la répartition des enseignants et des actifs occupés entre les 

niveaux de formation. Comme dans la comparaison entre les sexes, cela a un impact sensible sur le salaire 

relatif des enseignants par groupe d’âge. Cet impact peut entraîner l’augmentation ou la diminution du salaire 

relatif ; l’ampleur de la variation diffère entre les groupes d’âge. Dans les pays à l’étude, le salaire relatif des 

enseignants évolue de la même façon dans les groupes d’âge. Chez les jeunes (les 25-34 ans), les 

enseignants gagnent entre 66 % et 110 % de la rémunération des actifs occupés ayant le même niveau de 

formation. Chez les plus âgés (les 45-54 ans), ils gagnent entre 52 % et 89 % de la rémunération des actifs 

occupés ayant le même niveau de formation. 

Parmi les 22 pays et économies dont les données (d’au moins un niveau d’enseignement) sont disponibles, le 

salaire effectif des enseignants représente moins de 65 % de la rémunération des actifs occupés aussi instruits 

aux États-Unis et en République tchèque (dans l’enseignement primaire et l’enseignement secondaire). Le 

salaire effectif des enseignants dépasse la rémunération des actifs occupés aussi instruits dans quelques pays 

seulement. Le salaire effectif des enseignants est équivalent à celui des actifs occupés aussi instruits en 

Communauté flamande de Belgique dans l’enseignement préprimaire et l’enseignement primaire et y est 

supérieur de 15 % dans l’enseignement préprimaire et de 47 à 60 % dans l’enseignement primaire et secondaire 

en Lettonie (voir le tableau D3.2a). 

Comme peu de pays disposent de données sur le salaire relatif des enseignants, un second indicateur compare 

le salaire effectif de tous les enseignants à la rémunération des autres diplômés de l’enseignement tertiaire 

https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933980032
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(niveau 5, 6 7 ou 8 de la CITE) qui travaillent à temps plein toute l’année (voir la section « Méthodologie »). Selon 

ce second indicateur, le salaire effectif des enseignants augmente avec le niveau d’enseignement par rapport 

aux actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire. Les enseignants en poste dans l’enseignement 

préprimaire gagnent en moyenne 78 % de la rémunération moyenne des diplômés de l’enseignement tertiaire 

âgés de 25 à 64 ans qui travaillent à temps plein toute l’année. Les enseignants gagnent 84 % de cette 

rémunération de référence dans l’enseignement primaire, 88 % dans le premier cycle de l’enseignement 

secondaire et 93 % dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire (voir le tableau D3.2a). 

Dans la quasi-totalité des pays et économies dont les données sont disponibles, le salaire effectif des 

enseignants est inférieur à la rémunération des actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire, et ce, à tous 

les niveaux d’enseignement ou presque. Le salaire relatif des enseignants est le moins élevé dans 

l’enseignement préprimaire en République slovaque, où les enseignants gagnent 50 % de la rémunération des 

actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire, dans l’enseignement primaire aux États-Unis (où ils en 

gagnent 63 %) et dans l’enseignement primaire et secondaire en République tchèque (où ils en gagnent entre 

64 % et 66 %). Dans certains pays toutefois, les enseignants gagnent plus que les diplômés de l’enseignement 

tertiaire à tous les niveaux d’enseignement (au Costa Rica, en Lettonie et au Portugal) ou uniquement à certains 

niveaux enseignement (dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire en Communautés flamande et 

française de Belgique et en Finlande et dans le premier et le deuxième cycle de l’enseignement secondaire en 

Allemagne). En Lettonie et au Portugal, les enseignants gagnent au moins 30 % de plus que les actifs occupés 

diplômés de l’enseignement tertiaire (voir le tableau D3.2a et le graphique D3.1).  

Les chefs d’établissement gagnent plus que les enseignants, mais contrairement à ceux-ci, ils gagnent plus que 

les actifs occupés tous niveaux d’enseignement confondus. L’écart salarial tend à augmenter avec le niveau 

d’enseignement. Parmi les 17 pays économies dont les données sont disponibles (au sujet d’un niveau 

d’enseignement au moins), les chefs d’établissement n’accusent un salaire effectif inférieur en moyenne de 5 % 

au moins à la rémunération des actifs occupés ayant le même niveau de formation s’ils sont en poste dans 

l’enseignement préprimaire qu’en Estonie, en Finlande et en Norvège. Par contraste, ils gagnent au moins 40 % 

de plus que les actifs occupés en Communauté flamande de Belgique (dans l’enseignement préprimaire et 

primaire et le premier cycle de l’enseignement secondaire), en Angleterre (Royaume-Uni) (dans l’enseignement 

secondaire), en Lettonie et en Nouvelle-Zélande (dans l’enseignement primaire et secondaire). Les chefs 

d’établissement en poste dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire gagnent deux fois plus que les 

actifs occupés ayant le même niveau de formation en Lettonie. 

Comme dans le cas des enseignants, les données sur le salaire relatif des chefs d’établissement ne sont 

disponibles que dans quelques pays. C’est pourquoi un deuxième indicateur rapporte le salaire effectif de tous 

les chefs d’établissement à la rémunération des diplômés de l’enseignement tertiaire occupés à temps plein toute 

l’année. En moyenne, dans les pays et économies de l’OCDE, les chefs d’établissement gagnent 25 % de plus 

que les diplômés de l’enseignement tertiaire dans l’enseignement primaire, 34 % de plus dans le premier cycle 

de l’enseignement secondaire et 43 % de plus dans le deuxième cycle de l’enseignement secondaire. Les chefs 

d’établissement ne gagnent moins que les diplômés de l’enseignement tertiaire qu’au Danemark (dans 

l’enseignement préprimaire), en Estonie (dans l’enseignement préprimaire), en Finlande (dans l’enseignement 

préprimaire), en Norvège (dans l’enseignement préprimaire), en République tchèque (dans l’enseignement 

préprimaire) et en Turquie (dans l’enseignement préprimaire, l’enseignement primaire et le premier cycle de 

l’enseignement secondaire).  

Formation du salaire de base et autres compléments : incitations et allocations 

Le salaire statutaire des enseignants, qui est basé sur des barèmes, n’est qu’une composante de leur 

rémunération totale. Les systèmes d’éducation accordent aussi aux enseignants et aux chefs d’établissement 

des compléments, des primes, des incitations et autres. Il peut s’agir d’avantages en espèces ou en nature, par 

exemple la réduction du temps d’enseignement ; les décisions relatives aux critères retenus dans la formation 

du salaire de base sont prises à des niveaux différents (voir les tableaux D3.8 et D3.12, disponibles en ligne). 
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Les critères relatifs à ces avantages varient selon les pays. Dans la grande majorité des pays, les missions 

principales des enseignants (enseigner, préparer les cours, superviser les élèves et corriger leurs copies, 

participer aux travaux administratifs, communiquer avec les parents et collaborer avec des collègues) sont 

rarement prises en considération dans l’octroi de primes ou de compléments de salaire (voir le tableau D3.7, 

disponible en ligne). Les enseignants peuvent avoir à assumer certaines responsabilités ou à effectuer certaines 

tâches sans compensation (voir les tâches et responsabilités des enseignants dans l’indicateur D4). Les 

enseignants qui assument d’autres responsabilités peuvent toutefois souvent prétendre à une compensation 

sous une forme ou sous une autre. 

Dans le premier cycle de l’enseignement secondaire, les enseignants qui participent à des activités relatives à 

la gestion de leur établissement en plus de leur charge d’enseignement ont droit à une compensation dans deux 

tiers des pays et économies dont les données sont disponibles. 

Il est également courant d’accorder des compléments de salaire, annuels ou ponctuels, aux enseignants qui 

s’occupent de plus de classes ou qui donnent plus de cours que prévu dans leur contrat de travail à temps plein, 

qui sont professeurs principaux ou qui s’acquittent de missions spéciales, par exemple celles relatives à la 

formation des futurs enseignants (voir le tableau D3.7, disponible en ligne). 

Des compléments de salaire ponctuels ou annuels ou une augmentation du salaire de base sont également 

accordés aux enseignants en poste dans le premier cycle de l’enseignement secondaire qui se distinguent par 

une performance remarquable dans la moitié environ des pays et économies de l’OCDE dont les données sont 

disponibles. Les enseignants peuvent aussi recevoir des primes s’ils enseignent dans des conditions 

particulières, par exemple s’ils prennent en charge des élèves ayant des besoins spécifiques d’éducation dans 

des établissements classiques ou qu’ils sont en poste dans des régions reculées ou dans des quartiers huppés 

ou défavorisés (voir le tableau D3.7, disponible en ligne). 

Des compensations peuvent également être accordées aux chefs d’établissement en fonction de certains 

critères, mais dans un éventail de tâches et de responsabilités plus restreint que celui des enseignants. Dans le 

premier cycle de l’enseignement secondaire, quelques pays et économies seulement ne proposent pas de telles 

compensations aux chefs d’établissement : l’Autriche, la Communauté française de Belgique et le Portugal (voir 

le tableau D3.11, disponible en ligne). 

Près d’un tiers des 31 pays dont les données sont disponibles accordent une compensation aux chefs 

d’établissement qui font des heures supplémentaires ou qui participent à des tâches de gestion en plus de leurs 

responsabilités normales de chef d’établissement. Dans la moitié environ des pays, à savoir en Angleterre 

(Royaume-Uni), en Australie, en Autriche, au Chili, en Communauté française de Belgique, en Corée, en 

Espagne, en Finlande, en France, en Irlande, en Italie, en Pologne au Portugal, en Slovénie et en Suisse, les 

enseignants qui assument des responsabilités supplémentaires reçoivent une compensation, contrairement aux 

chefs d’établissement qui ne peuvent prétendre à aucune compensation (voir le tableau D3.11, disponible en 

ligne). La compensation reçue par les enseignants qui assument des responsabilités supplémentaires varie entre 

ces pays. Dans certains pays, comme en Grèce, un certain nombre de ces responsabilités et tâches font partie 

intégrante de la fonction d’enseignant et de chef d’établissement et ne donnent droit à aucune forme de 

compensation supplémentaire. 

Dans le premier cycle de l’enseignement secondaire, les chefs d’établissement qui se distinguent par une 

performance remarquable peuvent prétendre à une prime au même titre que les enseignants dans plus d’un tiers 

des pays et économies dont les données sont disponibles. Toutefois, la performance remarquable vaut une prime 

aux enseignants, mais pas aux chefs d’établissement en Angleterre (Royaume-Uni), en Autriche, au Chili, en 

Israël et en Turquie. C’est l’inverse en Colombie, en Espagne et en France, où les chefs d’établissement, mais 

pas les enseignants, peuvent recevoir une prime s’ils se distinguent par une performance remarquable. En 

France par exemple, les chefs d’établissement reçoivent tous les trois ans une partie de leur prime en fonction 

des résultats obtenus lors d’un entretien professionnel (voir les tableaux D3.11 et D3.7, disponibles en ligne). 
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Le fait de travailler dans une région défavorisée, reculée ou chère peut valoir un complément de salaire aux 

enseignants et aux chefs d’établissement dans la moitié des pays ; ce n’est pas le cas en Australie, où cette 

prime est réservée aux enseignants (voir les tableaux D3.11 et D3.7, disponibles en ligne). 

Définitions 

Par enseignants, on entend le personnel qualifié impliqué directement dans l’instruction des élèves. Cette 

catégorie englobe les enseignants, les enseignants dispensant un enseignement spécialisé et ceux qui prennent 

en charge des élèves constituant une classe entière dans une salle de classe ou des élèves réunis en petits 

groupes dans une salle spécialisée ou qui donnent des cours particuliers dans une salle de classe ou un autre 

local. 

Par chefs d’établissement, on entend toutes les personnes dont la fonction principale ou majeure est de diriger 

un établissement d’enseignement ou un groupe d’établissements d’enseignement, seules ou au sein d’un organe 

administratif tel qu’un conseil de direction. Le chef d’établissement est le responsable principal de la direction, 

de la gestion et de l’administration d’un établissement d’enseignement. 

Par salaire effectif des enseignants et chefs d’établissement âgés de 25 à 64 ans, on entend le salaire 

annuel moyen, avant impôt, que perçoivent les enseignants et chefs d’établissement âgés de 25 à 64 ans qui 

travaillent à temps plein. Du point de vue des salariés, il s’agit du salaire brut, car il inclut la part leurs cotisations 

de sécurité sociale et de retraire (même si elle est déduite automatiquement par l’employeur de leur salaire brut). 

Les cotisations patronales de sécurité sociale et de retraite ne sont en revanche pas incluses. Sont également 

inclus dans le salaire effectif les avantages financiers tels que les primes au titre de la fonction de chef 

d’établissement, les primes annuelles et les primes au titre des résultats ainsi que les montants versés pendant 

les vacances et les congés de maladie. Les revenus d’autres sources, tels que les prestations sociales, les 

revenus mobiliers et autres, qui sont sans rapport avec la profession d’enseignant ou de chef d’établissement, 

ne sont pas inclus. 

La rémunération des diplômés de l’enseignement tertiaire correspond à la rémunération annuelle moyenne 

des diplômés du niveau 5, 6, 7 ou 8 de la CITE âgés de 25 à 64 ans qui travaillent à temps plein toute l’année. 

Le salaire maximal correspond au salaire annuel prévu à l’échelon le plus élevé du barème applicable aux 

enseignants travaillant à temps plein (et ayant un niveau de qualification reconnu dans le système de 

rémunération). 

Le salaire des enseignants après 15 ans d’exercice correspond au salaire annuel prévu des enseignants 

travaillant à temps plein. Le salaire statutaire correspond au salaire des enseignants ayant 15 ans d’exercice à 

leur actif dont le niveau de qualification est reconnu par le système de rémunération (qualifications minimales 

requises pour enseigner, qualifications les plus courantes ou qualifications maximales). 

Le salaire des enseignants en début de carrière correspond au salaire annuel moyen brut en début de carrière 

des enseignants travaillant à temps plein qui ont un niveau de qualification reconnu par le système de 

rémunération (qualifications minimales requises pour enseigner ou qualifications les plus courantes). 

Le salaire statutaire est la rémunération prévue dans les barèmes officiels. Le salaire indiqué est le salaire brut 

(soit la rémunération versée par l’employeur), hors cotisations patronales de sécurité sociale et de retraite, 

conformément aux barèmes salariaux en vigueur. Le salaire mentionné est celui dit « avant impôt », c’est-à-dire 

avant de l’impôt sur le revenu. 

Méthodologie 

Les données sur les salaires des enseignants en poste dans le premier et le deuxième cycle de l’enseignement 

secondaire se rapportent uniquement à la filière générale. 
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Les salaires sont convertis sur la base des parités de pouvoir d’achat (PPA) de la consommation privée telles 

qu’elles figurent dans la Base de données de l’OCDE sur les comptes nationaux. La période de référence du 

salaire statutaire des enseignants s’étend du 1er juillet 2017 au 30 juin 2018 et celle de leur salaire effectif, du 

1er juillet 2016 au 30 juin 2017. Le salaire statutaire est converti sur la base des PPA de 2017/18 et le salaire 

effectif, sur la base des PPA de 2016/17, sauf dans quelques pays de l’hémisphère Sud (l’Australie et la Nouvelle-

Zélande, par exemple) où l’année scolaire va de janvier à décembre. Dans ces pays, l’année de référence est 

l’année civile (2018 ou 2017). Les tableaux indiquant les salaires en devise nationale figurent à l’annexe 2. 

Concernant l’évolution des salaires des enseignants présentée dans le tableau D3.5a et le tableau D3.5b 

(disponible en ligne), les salaires sont convertis aux prix de 2005 au moyen du déflateur de la consommation 

privée. 

Dans la plupart des pays, les qualifications les plus courantes des enseignants sont déterminées sur la base du 

principe de la majorité absolue (et correspondent aux qualifications du pourcentage le plus élevé d’enseignants). 

Dans le tableau D3.2a, les ratios entre le salaire des enseignants et la rémunération des diplômés de 

l’enseignement tertiaire âgés de 25 à 64 ans qui travaillent à temps plein toute l’année sont calculés sur la base 

de la rémunération annuelle moyenne pondérée des actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire (les 

quatre premières colonnes contiennent des données concernant les enseignants et les quatre dernières 

concernant les chefs d’établissement). Le coefficient de pondération de chaque pays est déterminé sur la base 

du pourcentage d’enseignants et de chefs d’établissement diplômés de chaque niveau de l’enseignement 

tertiaire (voir les tableaux X2.11a et X2.11b à l’annexe 2). Les ratios sont calculés dans les pays dont ces 

données sont disponibles. La rémunération des actifs occupés qui se rapporte à une année de référence autre 

que 2017 à laquelle correspond le salaire des enseignants et des chefs d’établissement est ajustée à l’année de 

référence 2017 à l’aide d’un déflateur. Tous les autres ratios indiqués dans le tableau D3.2a et le tableau D3.2c 

(disponible en ligne) sont calculés sur la base de tous les actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire, et 

non sur la base de moyennes pondérées. La rémunération des actifs occupés correspond à celle de tous les 

actifs occupés, y compris les enseignants, durant la période de référence. Comme les enseignants représentent 

une part importante des actifs occupés dans la plupart des pays, leur niveau de salaire peut affecter les revenus 

du travail moyens des actifs occupés. La même procédure a été utilisée dans le tableau D3.2b (disponible en 

ligne), mais les ratios ont été calculés sur la base du salaire statutaire des enseignants ayant 15 ans d’exercice 

à leur actif, et non sur la base de leur salaire effectif. 

Voir le Guide de l’OCDE pour l’établissement de statistiques internationalement comparables dans le domaine 

de l’éducation 2018 (OCDE, 2019[3]) pour de plus amples informations. Voir les notes spécifiques aux pays à 

l’annexe 3 (https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en).  

Source 

Les données sur le salaire et les primes des enseignants et des chefs d’établissement proviennent de la collecte 

de données sur la rémunération des enseignants et des chefs d’établissement menée conjointement par l’OCDE 

et Eurydice en 2018. Elles se rapportent aux années scolaires 2017/18 (salaire statutaire) et 2016/17 (salaire 

effectif) et sont présentées dans le respect des politiques officielles appliquées dans les établissements publics. 

Les données sur la rémunération des actifs occupés proviennent de la collecte de données habituelle du 

réseau LSO (Labour Market and Social Outcomes of Learning) de l’OCDE, qui est chargé d’élaborer les données 

relatives aux retombées de l’enseignement sur l’économie, le marché du travail et la société. 

Note concernant les données d’Israël 

Les données statistiques concernant Israël sont fournies par et sous la responsabilité des autorités israéliennes compétentes. 

L’utilisation de ces données par l’OCDE est sans préjudice du statut des hauteurs du Golan, de Jérusalem-Est et des colonies 

de peuplement israéliennes en Cisjordanie aux termes du droit international. 

 

https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
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Tableaux de l’indicateur D3 

Tableau D3.1a  Salaire statutaire des enseignants (sur la base des qualifications les plus courantes) à 

différentes étapes de leur carrière (2018) 

WEB Tableau D3.1b  Salaire statutaire des enseignants (sur la base des qualifications les plus courantes) à un 

niveau d’enseignement donné (2018) 

WEB Tableau D3.1c  Salaire statutaire des enseignants, sur la base des qualifications minimales pour accéder 

à la profession d’enseignant (2018) 

Tableau D3.2a  Salaire effectif des enseignants et des chefs d’établissement par comparaison avec les 

revenus d’autres actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire (2018) 

WEB Tableau D3.2b  Salaire statutaire des enseignants par comparaison avec les revenus d’autres actifs 

occupés diplômés de l’enseignement tertiaire (2018) 

WEB Tableau D3.2c  Salaire statutaire des enseignants par comparaison avec les revenus d’autres actifs 

occupés diplômés de l’enseignement tertiaire, selon le groupe d’âge et le sexe (2017) 

WEB Tableau D3.2d  Salaire statutaire des chefs d’établissement par comparaison avec les revenus d’autres 

actifs occupés diplômés de l’enseignement tertiaire (2018) 

WEB Tableau D3.3a  Comparaison du salaire statutaire des enseignants (sur la base des qualifications les plus 

courantes) à un niveau d’enseignement donné (2018) 

WEB Tableau D3.3b  Comparaison du salaire statutaire des enseignants, sur la base des qualifications 

minimales pour accéder à la profession d’enseignant pendant l’année de référence (2018) 

Tableau D3.4  Salaire effectif moyen des enseignants et des chefs d’établissement, selon le groupe 

d’âge et le sexe (2017) 

WEB Tableau D3.5a  Évolution du salaire des enseignants entre 2000 et 2018, sur la base des qualifications 

les plus courantes à différentes étapes de leur carrière 

WEB Tableau D3.5b  Évolution du salaire des enseignants entre 2000 et 2018, sur la base des qualifications 

minimales pour accéder à la profession d’enseignant 
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WEB Tableau D3.6  Salaire statutaire des enseignants en début de carrière/à l’échelon maximum, sur la base 

des qualifications minimales/maximales (2018)  

WEB Tableau D3.7  Critères utilisés pour le calcul du salaire de base et de toute autre rémunération 

supplémentaire versés aux enseignants des établissements publics, à tous les niveaux 

d’enseignement (2018) 

WEB Tableau D3.8  Niveau de l’exécutif statuant sur les critères retenus dans la formation du salaire de base 

et des compléments de salaire versés aux enseignants, selon le niveau d’enseignement 

(2018) 

WEB Tableau D3.9  Structure du système de rémunération des chefs d’établissement (2018) 

Tableau D3.10  Salaire statutaire minimum/maximum des chefs d’établissement, sur la base des 

qualifications minimales (2018) 

WEB Tableau D3.11  Critères utilisés pour le calcul du salaire de base et de toute autre rémunération 

supplémentaire versés aux chefs d’établissement des établissements publics, selon le 

niveau d’enseignement (2018) 

WEB Tableau D3.12  Niveau de l’exécutif statuant sur les critères retenus dans la formation du salaire de base 

et des compléments de salaire versés aux chefs d’établissement, selon le niveau 

d’enseignement (2018) 

Date butoir pour les données : 19 juillet 2019. Les mises à jour peuvent être consultées en ligne sur : 

http://dx.doi.org/10.1787/eag-data-en. D’autres données désagrégées sont également disponibles dans la 

Base de données de Regards sur l’éducation (http://stats.oecd.org/). 

StatLink : https://doi.org/10.1787/888933981229 

http://dx.doi.org/10.1787/eag-data-en
http://stats.oecd.org/
https://doi.org/10.1787/888933981229
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Tableau D3.1a. Salaire statutaire des enseignants (sur la base des qualifications les plus courantes) à différentes étapes de leur 
carrière (2018) 
Salaire annuel des enseignants des établissements publics, en équivalents USD convertis sur la base des PPA pour la consommation privée 

 
Remarque : La définition des qualifications les plus courantes parmi les enseignants se fonde sur une acception large, notamment le niveau de formation type dans la 
CITE et d’autres critères. Les qualifications les plus courantes sont définies pour chacune des quatre étapes de carrière incluses dans ce tableau. Consulter l’encadré D3.2, 
l’annexe 2 et les sections « Définitions » et « Méthodologie » pour de plus amples informations. Les données peuvent être consultées sur http://stats.oecd.org/, Base de 
données de Regards sur l’éducation.  
1. Les données relatives aux enseignants du préprimaire incluent le salaire des enseignants des jardins d’enfants, qui sont majoritaires. 
2. Inclut la moyenne des primes fixes au titre des heures supplémentaires pour les enseignants des premier et deuxième cycles du secondaire.  
3. Inclut les cotisations de sécurité sociale et de retraite acquittées par l’employeur.  
4. Exclut les cotisations de sécurité sociale et de retraite acquittées par le salarié. 
5. Dans le deuxième cycle du secondaire, inclut les enseignants de la filière professionnelle. (En Slovénie, inclut uniquement les enseignants de la filière professionnelle 
en charge de matières générales.) 
6. Salaire effectif de base. 
Source : OCDE (2019). Consulter la section « Source » pour tout complément d’information et l’annexe 3 pour les notes (https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 
Les symboles représentant les données manquantes et les abréviations figurent dans le Guide du lecteur. 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933979861  

http://stats.oecd.org/
https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933979861


D3. QUEL EST LE NIVEAU DE SALAIRE DES ENSEIGNANTS ET DES CHEFS D’ÉTABLISSEMENT ?  443 

REGARDS SUR L’ÉDUCATION 2019 © OCDE 2019 
  

Tableau D3.2a. Salaire effectif des enseignants et des chefs d’établissement par comparaison avec les revenus d’autres actifs 
occupés diplômés de l’enseignement tertiaire (2017) 
Rapport entre le salaire (sur la base du salaire annuel moyen [primes et allocations comprises]) des enseignants et des chefs d’établissements 
publics et les revenus d’autres actifs occupés présentant un niveau de formation similaire (moyenne pondérée) et ceux d’actifs diplômés de 
l’enseignement tertiaire occupés à temps plein toute l’année 

 
Remarque : Consulter les sections « Définitions » et « Méthodologie » pour de plus amples informations. Les données peuvent être consultées sur http://stats.oecd.org/, 
Base de données de Regards sur l’éducation.  
Source : OCDE (2019). Consulter la section « Source » pour tout complément d’information et l’annexe 3 pour les notes (https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 
Les symboles représentant les données manquantes et les abréviations figurent dans le Guide du lecteur. 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933979880  

http://stats.oecd.org/
https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933979880
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Tableau D3.4. Salaire effectif moyen des enseignants et des chefs d’établissement, selon le groupe d’âge et le sexe (2017) 
Salaire annuel moyen (primes et allocations comprises) des enseignants et des chefs d’établissements publics, en équivalents USD convertis 
sur la base des PPA pour la consommation privée, selon le groupe d’âge et le sexe 

 
Remarque : Les colonnes présentant le salaire effectif moyen des enseignants ventilé par groupe d’âge (soit les colonnes 5 à 28) peuvent être consultées en ligne. 
Consulter l’annexe 2 et les sections « Définitions » et « Méthodologie » pour de plus amples informations. Les données peuvent être consultées sur http://stats.oecd.org/, 
Base de données de Regards sur l’éducation. 
1. Dans le deuxième cycle du secondaire, inclut les enseignants de la filière professionnelle, (en Suède, inclut uniquement les enseignants des matières générales dans la 
filière professionnelle). 
2. Inclut les données relatives à la majorité, c’est-à-dire uniquement les enseignants des jardins d’enfants pour l’éducation préprimaire.  
3. Année de référence : 2016 
4. Inclut les enseignants sans qualification. 
5. Inclut le salaire des chefs d’établissement et des enseignants. 
6. Inclut tous les enseignants, indépendamment de leur âge. 
7. Année de référence : 2015. 
Source : OCDE (2019). Consulter la section « Source » pour tout complément d’information et l’annexe 3 pour les notes (https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 
Les symboles représentant les données manquantes et les abréviations figurent dans le Guide du lecteur. 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933979899  

http://stats.oecd.org/
https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933979899
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Tableau D3.10 Salaire statutaire minimum/maximum des chefs d’établissement, sur la base des qualifications minimales (2018) 
Salaire annuel des chefs d’établissements publics, en équivalents USD convertis sur la base des PPA pour la consommation privée (selon le 
niveau d’enseignement) 

 
Remarque : La définition des qualifications minimales des chefs d’établissement se fonde sur une acception large, notamment le niveau de formation type dans la CITE et 
d’autres critères. Consulter les sections « Définitions » et « Méthodologie » pour de plus amples informations. Les données peuvent être consultées sur 
http://stats.oecd.org/, Base de données de Regards sur l’éducation.  
1. Inclut les données relatives à la majorité, c’est-à-dire uniquement les chefs d’établissement des jardins d’enfants pour l’éducation préprimaire.  
2. Inclut les cotisations de sécurité sociale et de retraite acquittées par l’employeur. 
3. Salaire effectif de base. 
4. Le salaire minimum fait référence aux qualifications les plus courantes (titulaires d’un master) et le salaire maximum fait référence aux qualifications les plus élevées 
(spécialistes de l’éducation ou titulaires d’un doctorat).  
Source : OCDE (2019). Consulter la section « Source » pour tout complément d’information et l’annexe 3 pour les notes (https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en). 
Les symboles représentant les données manquantes et les abréviations figurent dans le Guide du lecteur. 

1 2 https://doi.org/10.1787/888933979918

http://stats.oecd.org/
https://doi.org/10.1787/f8d7880d-en
https://doi.org/10.1787/888933979918
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